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PRÉSENTATION DE L'ÉVALUATION  ET ÉCHANGES

DÉJEUNER

ATELIERS PROJETS DE PROMENEURS DU NET

CONCLUSION
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Accompagner les professionnels de la jeunesse à

s'emparer des outils numériques et développer


une présence en ligne dans le cadre de leurs

fonctions

PR
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ET

Projet 
national

 porté
par la CNAF

Triple 
engagement : 
professionnel

structure
CAF

Des comptes
nominatifs 

sur les réseaux 
sociaux

Un 
accompagnement

individuel 
au besoin

Des journées 
d'échanges,

de formation

Un réseau
de

professionnels
engagés
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Coordination :
Fédération des

centres sociaux et
 socioculturels

de l'Allier

Réseau 
bi-départemental :

Puy-de-Dôme 
et

Allier

+ de 100
professionnels

engagés

Animation
Formation

Information
Orientation
Prévention
spécialisée

FJT...
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Une démarche initiée par

la Fédération des centres


sociaux de la Drôme

ÉVALUER L'IMPACT ?
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Des entretiens réalisés :
avec le/la PDN

avec le/la responsable
avec des jeunes

La démarche PUY-DE-DÔME et ALLIER
6 structures volontaires pour


construire la méthode :
que veut-on questionner ?




5 structures évaluées 
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Pour les jeunes
Pour les professionnels
Pour les structures

Chaque partie est déclinée :

La restitution

Les résultats 
Les impacts
Ce que les échanges ont montré

Trois regards sur la présence en ligne :
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A votre avis, quelles seraient les attentes,

les objectifs d'une présence en ligne ?

https://answergarden.ch/2701010

Scannez le QR Code ou 
rendez-vous à l'adresse suivante :
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Pourquoi développer

une présence en


ligne ?

LA PRÉSENCE EN LIGNE : LES RÉSULTATS

Qu'attendent les

professionnels en


entrant dans le projet

Promeneurs du Net ?

Les résultats : quels effets sont directement liés à la

présence en ligne ?

Correspondent-ils aux attentes initiales ?
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« Quand notre famille veut qu’on

rentre à telle heure, avec les


programmes si on ne veut pas

louper quelque chose on peut leur


expliquer » 
(jeune, Espace Jeunes, Brassac-les-Mines)

« S’il n’y avait personne sur les
réseaux, on n’aurait pas les


programmes. »
(jeune, Espace Jeunes, Brassac-les-


Mines)

Acteurs de l'information

S'informer

Choisir et 
contribuer

RÉ
SU

LT
A

TS
 - 

JE
U

N
ES
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Des professionnels de confiance

« Ça ne me dérangerait pas qu’elle me

réponde le lendemain ou après.  

Ce n’est pas son téléphone personnel. »
(jeune, centre social Vivasioule) 

«  L’animateur, avec les jeunes

avec qui il travaille, il connait le


projet, il ne va pas leur
raconter n’importe quoi. »
(jeune, centre social Vivasioule) 

Le cadre,
les horaires

La posture

professionnelle
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A
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 - 
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U

N
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Evolutions du cadre professionnel

«  Je sais faire la part des choses,

mais je ne m’interdis pas de


regarder… 
Si je n’avais pas envie de le faire, je


ne le ferais pas. » 
(Gaël, Espace Jeunes Brassac-les-

Mines)» 
«  Facebook ou Discord ils

ont bien compris que c’est


pour le travail.
Et pour leur popote ou leurs


embrouilles c’est
entre eux »

(Marlène, MFR Saint Léopardin). 

Construire

des espaces


en ligne

Adapter
-ou non-

les horaires

RÉ
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A
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 - 

PR
O

S
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« Les informations

que je cherche, je les


diffuse dans la

structure aussi,
ça fait partie du


travail. »
(Corinne, PIJ Désertines)

« C’est vraiment une prolongation de

l’intervention »

(Mélanie, Addiction France)

Nouveaux outils, mêmes missions
RÉ

SU
LT

A
TS

 - 
PR

O
S Ni un nouveau métier, ni une nouvelle mission :

la présence en ligne prolonge en ligne et avec des

outils numériques les missions déjà exercées
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« Ça m’a permis de m’abonner à plein

d’autres acteurs du territoire. [...]
Je suis à la page tout le temps. »

(Zahia, centre social Vivasioule) »

« On a plus de communication, du lien

avec les élèves, des parents. Davantage


d’informations nous parviennent, ce n’est

pas négligeable »

(directeur, MFR Saint Léopardin)

Un lien au delà des jeunes
RÉ
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A
TS

 - 
ST

RU
CT

U
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S
Les


partenaires

Les

parents,

les
fratries

13



« Je vois ce qu’elle poste et s’il y a des

choses intéressantes, je viens. Avant


c’était le hasard des venues »
(jeune, PIJ Désertines)

«  Je pense que c’est un moteur

justement. C’est quelque chose de


synthétique, ça veut dire que si tu veux

des renseignements complémentaires tu


es obligé de faire une démarche. 
C’est le but du truc, faire la démarche. » 

(parent, PIJ de Désertines)

Une démarche d'aller vers
RÉ

SU
LT

A
TS

 - 
ST

RU
CT

U
RE

S

Susciter
l'intérêt

Favoriser

la venue
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En accord/désaccord


avec vos pratiques ?

Des incompréhensions ?

Questions / Commentaires
à propos des résultats

RÉ
SU

LT
A

TS
 - 

Q
 &

 R

Des détails à
apporter ?
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Que se passe-t-il au delà de

la relation entre les jeunes


et le professionnel ?

LA PRÉSENCE EN LIGNE : LES IMPACTS

Qu'est-ce qui

est induit,


inattendu ?

Les impacts : quels effets à plus ou moins

long terme, au delà des objectifs initiaux ?
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«  J’ai été amenée à beaucoup plus solliciter, ou solliciter

autrement la participation des parents et des jeunes, qui


participent à nourrir cette page. » 
(Corinne, PIJ Désertines)

« On lui a expliqué comment il fallait faire.
On a fait un groupe et on a parlé »

         (jeune, Espace Jeunes, Brassac-les-Mines)

Renversement des apprentissages

Former les adultes

Favoriser

l'implication

IM
PA

CT
S 

- J
EU

N
ES
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«  On peut leur demander pour prendre un rendez-vous au lieu de

passer par leur site Internet [...]. 

J’avais moins peur de déranger, je me suis dit qu’elle répondra

quand elle voudra. »
(jeune, Addiction France)

« Des jeunes qui sont effacés dans la classe, sur les réseaux ils

n’hésitent pas à prendre la parole, trouvent une autre place »

(Marlène, MFR Saint Léopardin)

Continuités et nouvelles opportunités
Ouvrir d'autres dynamiques

Faciliter la prise d'initiatives

IM
PA

CT
S 

- J
EU

N
ES

Exclus des réseaux, exclus des projets ?18



Être en ligne à visage découvert

C’est perturbant l’anonymat,

c’est trop bizarre

En ligne comme en face à face, les interlocuteurs

du quotidien sont connus et identifiés.

Les réseaux sociaux ne signifient pas l’anonymat.

IM
PA

CT
S 

- P
RO

S

Je n’aime pas écrire à

des personnes si je ne sais

pas à qui je parle

On ne sait pas qui

ouvre les messages.
On ne sait pas ce qui


se passe.

« S’ils savaient que tout le monde était derrière la page

Facebook, je ne suis pas sure que ça aurait le même impact. » 

(Marlène, MFR Saint Léopardin) 19



Un nouveau regard sur les pratiques

des jeunes

« ????????? »



(Corinne, PIJ Désertines)

« L’avantage, c’est que ça nous renvoie ce

que les jeunes vivent sur les réseaux, on ne


l’avait pas aussi bien en tête » 
(directeur Addiction France Allier)

IM
PA

CT
S 

- P
RO

S

Etre présent en ligne, se saisir des réseaux

sociaux et échanger avec les jeunes sur ce sujet


permet de mieux comprendre leurs usages et

leurs besoins pour orienter son action
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Valoriser des jeunes engagés
« Souvent, ils s’engagent sur les réseaux, partager un
truc, une cause qui leur tient à cœur. Ils s’engagent et
souvent ne le savent pas.

[...] Ça me permet de leur donner des billes quand on leur
reproche de ne pas s’engager. Pouvoir dire «si, on
s’engage, sauf que ça n’a pas toujours la même forme ».
[...]
Leur faire prendre conscience qu’ils peuvent faire plein
de choses, sur les réseaux ou en dehors : ma posture fait
que je suis là pour les deux. »

(Zahia, centre social Vivasioule)

IM
PA

CT
S 

- P
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« [La présence en ligne] facilite le

questionnement sur les attentes des


partenaires par rapport à la demande. »
(Mélanie, Addiction France Allier)

Valoriser la structure
IM

PA
CT

S 
- S

TR
U

CT
U

RE
S

« Une opportunité que les bénévoles

viennent à l’asso, sans forcément avoir

pris le temps de les chercher, de faire


une campagne de pub »
(Lucille, Addiction France Allier) »
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«  Je parle au nom du groupe,

mais eux aussi. 

Ça a un impact sur leur vie

professionnelle, l’école,

les stages. » 
(Zahia, centre social Vivasioule)

Renforcer le lien avec le territoire
IM

PA
CT

S 
- S

TR
U

CT
U

RE
S

Valoriser les

réalisations

des jeunes

Inciter à

aller plus


loin !

« On a plus d’infos sur ce qui se

passe au PIJ, et dans la ville aussi, on


voit plus ce qu’elle publie que la

page de la ville » 

(jeune, PIJ de Désertines)
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En accord/désaccord


avec vos pratiques ?

Des incompréhensions ?

Questions / Commentaires
à propos des impacts

IM
PA

CT
S 

- Q
 &

 R

Des détails à
apporter ?
24



Être présent en ligne, c'est ouvrir le dialogue, échanger

avec les jeunes sur leur vécu.

LA PRÉSENCE EN LIGNE : CE QUE L'ON MONTRE

Que peut-on en

apprendre ? 

Que montrent ces

échanges ?

Ce que l'on montre : quels constats, quels

enseignements émergent des échanges ?
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"Jeunes et numérique"
A quoi pensez-vous ?

Scannez le QR Code ou 
rendez-vous à l'adresse


suivante :

https://answergarden.ch/2701296
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« Sur un réseau [...] je réfléchis plus à ce que je

vais dire. 

On ne va pas connaitre la réaction de la

personne, tandis qu’en vrai on voit. [...]

Il n’y a pas l’intonation qui va avec.
(jeune, Centre social Vivasioule)

Une réflexion sur les usages

Anticiper

les limites

de l'écrit

M
IS

 E
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U

M
IE

RE
 - 

JE
U

N
ES

Choisir son audience
« Quand j’accepte quelqu’un, je


bloque tout de suite.
 Sinon je fais des stories privées »

(jeune, MFR Saint Léopardin) » 
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« Sur Snap, on peut les reconnaitre directement, car

en général leur pseudo c’est un nom et quatre


chiffres. 
Quand on les accepte, ils nous envoient des  trucs

olé olé et après nous demandent de cliquer sur un


lien pour aller plus loin…
Et ça, c’est un gros virus ! » 

Des dangers existants (et repérés)

Arnaques

M
IS

 E
N

 L
U

M
IE

RE
 - 
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U

N
ES

Diffusion

de photos

« Le groupe de classe, on parlait et des photos

dénudées sont sorties [...] Ça craint. 

Ce n’était pas elle qui avait envoyé les photos. J’ai

dit que c’était n’importe quoi, qu’il devait


supprimer »
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Des jeunes "experts" ?

« Si tu gardes l’entrée prévention classique, tu enfonces des

portes ouvertes. [...]

Les jeunes qui ont un souci avec les réseaux ce n’est pas qu’ils

ne savaient pas.  C’est comme quand tu grilles un feu rouge


ou la limitation de vitesse, c’est un risque que tu prends, mais

tu sais très bien.  Là où ça devient grave, c’est quand ça


dépasse la maitrise que tu en as »



(directrice, centre social Vivasioule)

Tous les jeunes n’ont pas la mêmes maitrise
La plupart sont capables de lister les « dangers » d’Internet

Sans pouvoir toujours les éviter ou y répondre.
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Quel accompagnement pour les jeunes ?

Des adultes peu

identifiés

« Je ne sais pas c’est un réflexe. 
C’est une éducation… Les sœurs, les

copains. Mais on l’a fait tout seul. » 

(jeune)

« Prendre l’entrée économique, comment les gens

vivent des données, ça permet déjà d’aller plus loin. »



(directrice, centre social Vivasioule)

Moins de "dangers d'Internet" 
et plus de "qu'est-ce qu'Internet" ? 
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Une relation, différents outils

«  Un jeune m’a contactée, je relance la

situation, on prend un rendez-vous


téléphonique.
Le jeune ne répond pas au rendez-


vous, mais me relance sur les réseaux

sociaux dès le lendemain »

(Lucille, Addiction France) 

«  Ils me répondent peut-être aussi moins sur

Snap parce qu’ils savent qu’ils me voient


quasiment tous les jours »
 (Gaël, Espace Jeunes de Brassac-les-Mines) 

Choisir l'outil le

plus adapté au


moment

M
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U

M
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 - 
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O

S

31



La confiance se construit en face à face

«  Il faut toujours qu’ils nous connaissent,

nous aient déjà vus. [...] 

En tout cas ça marche ensemble, on doit

être sur le terrain pour améliorer la posture


en ligne ». 
(Zahia, centre social Vivasioule) »

« Quand vous avez des disputes sur le groupe ?
- On les règle quand on revient ici 
- En général on se dit “on parlera mieux à laMFR" » 

(jeunes, MFR Saint Léopardin) M
IS

 E
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 - 
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« Le Snap je n’ai pas de vision dessus. 
Je fais confiance aux équipes, à leur travail »

(directrice,centre social Vivasioule)

« Comme je ne contrôle pas ce que font les

animateurs en face à face public, je ne vais pas


contrôler toutes les diapos d’un PowerPoint, pareil

pour les publications sur les réseaux »

(directeur, Addiction France Allier) »

Les mêmes modalités de travail

En ligne, en face à face, échanger avec les

jeunes fait partie des missions professionnelles

M
IS
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U
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« C’est intégré comme quelque chose qu’on va faire

régulièrement dans nos pratiques […] D’un point de vue


institutionnel,on va garder cette modalité-là »
 (directeur Addiction France Allier)

« En entretien, je pose la question pour

savoir s’ils savent ce que c’est

Promeneurs du Net.
C’est un élément essentiel pour les

animateurs jeunesse, les réseaux


sociaux, il faut qu’on passe par là. »
 (responsable jeunesse)

Une démarche intégrée durablement
M

IS
 E

N
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U
M

IÈ
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U
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S

34



En accord/désaccord


avec vos pratiques ?

Des incompréhensions ?

Questions / Commentaires
IM

PA
CT

S 
- Q

 &
 R

Des détails à
apporter ?
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Un point fort dans ma pratique ? 
Dans ma structure ?

A vos témoignages !
EM

IS
SI

O
N

 W
EB

-R
A

D
IO
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Pour moi, PDN c'est quoi ?

Une émission enregistrée par la web radio RPJ
A podcaster et diffuser !

Le numérique, comment s'en emparer ?
Avec mon public, dans mon équipe

Sur quels projets ?


